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Penser 
en géographe

La collection Portail s’adresse à tous ceux et celles qui souhaitent se 
familiariser avec la géographie. Elle ne propose pas une vision exhaustive 
de la discipline mais des clés pour l’acquisition d’un questionnement, 
d’un vocabulaire, de connaissances et de méthodes spécifiques.

Penser en géographe

Le premier objectif de la collection est de permettre au lecteur de se saisir 
de la démarche géographique.

Trois paradigmes disciplinaires

De façon très schématique, et donc forcément très caricaturale, on peut 
distinguer trois moments de la discipline :

 ■ Un premier temps où la géographie se définit comme une étude des 
relations homme/milieu. Cette géographie dite « classique » ou vida-
lienne se marque notamment par la séparation entre géographies 
physique et humaine. Elle privilégie une démarche descriptive et 
«  idiographique », c’est-à-dire fondée sur l’étude du particulier, sans 
pour autant renoncer au général.

 ■ Un deuxième temps où une partie de la géographie se renouvelle 
autour du « tournant spatial ». La géographie abandonne ses fonde-
ments naturalistes pour devenir une science sociale à part entière. Son 
objet devient l’espace géographique, c’est-à-dire l’espace en tant qu’il 
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est organisé par les sociétés. La démarche est hypothético-déductive 
et nomothétique (recherche de lois générales).

 ■ Un dernier temps est celui du territoire, c’est-à-dire l’espace en tant 
qu’il est approprié par les sociétés, les groupes, les individus. Cette 
appropriation pouvant être politique et/ou subjective. Avec le terri-
toire, la géographie devient politique et humaniste (elle prend en 
compte le vécu, le perçu, les pratiques, l’identité, les individus).

Loin d’être étanches, ces trois « paradigmes » disciplinaires se 
chevauchent, se complètent et empruntent l’un à l’autre. Ils partagent 
en réalité un questionnement commun. La géographie étudie in fine 
la spatialité, la dimension spatiale des sociétés et des faits sociaux.

Le questionnement de base en géographie

De façon là encore très schématique, on peut résumer en quatre grandes 
questions le questionnement géographique.

1. Quoi ? Identifier l’objet en observant des cas concrets.

2. Où ? Localiser l’objet en le repérant dans le temps et l’espace.

3. Pourquoi ici et pas ailleurs ? Saisir la singularité de l’objet à partir de 
la différenciation spatiale, comparer.

4. Pourquoi et comment ? Expliquer.

Les réflexes du géographe

Ce questionnement de base s’accompagne d’un certain nombre de 
réflexes.

1. Combiner les échelles d’observation et d’analyse : c’est l’approche 
multi-scalaire, qui implique de mobiliser plusieurs échelles spatiales 
(locale, régionale, nationale, continentale, mondiale) et temporelles 
(temps long, temps court, etc.).

2. Observer l’interaction entre les échelles : c’est l’approche trans- 
scalaire, rendue indispensable par la globalisation de certains 
processus (par exemple, comprendre comment le local est dans le 
global et réciproquement).

3. Opérer un va-et-vient constant entre le général et le particulier. Tout 
raisonnement géographique doit s’appuyer sur des exemples concrets 
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spatialisés. Inversement, chaque cas particulier, aussi singulier soit-il, 
doit être mis en regard d’autres cas et être analysé à partir de concepts 
et de notions qui permettent une montée en généralité.

4. Apporter une attention particulière aux « acteurs », c’est-à-dire aux 
personnes, aux groupes, aux institutions qui agissent sur, et grâce, à 
l’espace géographique.

Le changement d’échelle et le lien général particulier permettent de 
nuancer les explications.

Comment utiliser chaque volume ?

Chaque volume de la collection peut se lire indépendamment et en regard 
des autres. De même, au sein de chaque volume, les parties et chapitres 
peuvent être utilisés séparément, tout en se répondant.

 ■ L’INTRODUCTION pose les notions fondamentales et les question-
nements de base. Le vocabulaire et les problématiques peuvent être 
mis en regard des programmes du secondaire.

 ■ Les chapitres de COURS apportent les connaissances de base sur les 
thématiques propres au domaine. Le cours insiste sur les définitions des 
termes, les problématiques et les exemples localisés. Il se conclut par une 
page d’entraînement pour vérifier la bonne acquisition des connais-
sances et par une étude de cas qui mobilise l’analyse de documents 
géographiques. La bibliographie permet à chacun d’aller plus loin.

 ■ La partie MÉTHODES reprend les éléments du cours à travers des 
exercices-types. Elle permet d’appliquer le cours à des cas concrets. 
Elle fournit également des méthodologies pour chaque exercice. Les 
méthodes sont identiques pour tous les volumes, leurs applications 
commentées étant ensuite adaptées aux objets et exigences de chaque 
branche disciplinaire.

 ■ Les corrigés des exercices d’entraînement et des ressources complé-
mentaires sont disponibles en ligne sur le site :

 http://armand-colin.com/ean/9782200637682

Magali REGHEZZA-ZITT 
Directrice de collection



12

Portail Géographie :

15

  Introduction 
à la géographie 

des espaces ruraux

  Les questions à se poser

  Comment appréhender les spécificités des espaces ruraux dans un monde de plus 
en plus urbanisé ?

  Quelles sont les caractéristiques et les mutations des populations et des sociétés 
rurales ?

  Quels sont les enjeux liés au développement et à la diversification des fonctions 
non agricoles ? De quelle manière ces fonctions participent-elles au développement 
des espaces ruraux ?

  Comment expliquer la dualité entre agricultures productives et « petites » agricultures 
à l’échelle mondiale ? 

  Comment les trajectoires contrastées de développement agricole participent-elles 
aux mutations des espaces ruraux ?

  Quels sont les enjeux d’aménagement et de développement local dans des espaces 
ruraux en profondes mutations, marqués par les disparités ?

Les espaces ruraux existent-ils encore ?

Des objets géographiques en question

« Quoi de moins exotique que la campagne ? C’est sur elle que s’est 
construit le cœur de la géographie académique française autour de Vidal 

 INTRODUCTION

Présentation des grandes  
problématiques du sujet

Objectifs de connaissances 
à acquérir pour chaque chapitre

Définitions de toutes  
les notions à maîtriser
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  Objectifs de connaissances

Chapitre 1   Expliquer les dynamiques démographiques des espaces ruraux.
  Analyser les différences de densité de peuplement.

Chapitre 2   Comprendre la diversité des modes d’habiter dans l’espace rural.
  Mesurer l’importance des mutations des sociétés rurales.
  Analyser les contrastes sociaux des campagnes.

Chapitre 3   Analyser les inégalités entre agricultures grâce aux notions 
de système agri-alimentaire, productivité et rendement.

  Comprendre les enjeux de la mondialisation des agricultures.
  Appréhender les mutations agricoles dans un monde en crise.

Chapitre 4   Connaître les caractéristiques des systèmes agri-alimentaires 
productifs, leurs forces et leurs fragilités.

  Comprendre la diversité des débouchés des systèmes agri-
alimentaires productifs.

Chapitre 5   Connaître la diversité des « petites » agricultures et leurs 
dynamiques.

  Savoir expliquer pourquoi les « petites » agricultures se trouvent 
au cœur des défis alimentaires, environnementaux 
et de pauvreté.

Chapitre 6   Connaître les principales fonctions non agricoles des espaces 
ruraux et les mutations de la ruralité qu’elles impliquent.

  Comprendre l’enjeu du « terroir » comme gage de qualité 
pour le cadre de vie, les productions locales ou la valorisation 
touristique.

Chapitre 7   Montrer les liens entre mutations des activités et paysages 
ruraux.

  Expliquer en quoi les activités rurales fragilisent l’environnement 
et comment, en retour, les nouveaux enjeux environnementaux 
affectent les activités rurales.

Chapitre 8   Analyser les principales sources d’inégalités dans les espaces 
ruraux en termes d’équipement.

  Connaître les grands enjeux des politiques d’aménagement rural.
  Identifier la diversité des acteurs dans l’aménagement 

et le développement local des espaces ruraux.

Géographie des espaces ruraux
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  Notions à maîtriser

Agriculture : ensemble des activités consistant à travailler le sol ou à élever des 
animaux afin de pourvoir aux besoins des Hommes en matière d’alimentation.
Déprise rurale : processus de fragilisation de l’espace rural, marqué par le 
dépeuplement des campagnes (exode rural) et par une disparition progressive 
des activités rurales (agriculture, commerces, services, artisanat, industrie, 
etc.). La déprise rurale peut accompagner une déprise agricole (fragilisation 
voire abandon progressif des activités agricoles et des terres agricoles).
Développement rural : processus de diversification et d’enrichissement des 
activités économiques et sociales sur un espace rural fondé sur l’investisse-
ment des acteurs locaux (développement local). Il valorise des ressources 
locales dans une approche transversale (démographie, services, activités, 
ressources, environnement, etc.). 
Économie présentielle : économie basée sur la production de biens et de 
services visant la satisfaction des besoins de personnes présentes dans la 
zone, qu’elles soient résidentes ou touristes.
Économie productive : économie fondée sur des activités qui produisent des 
biens et des services majoritairement consommés hors de la zone de produc-
tion. L’agriculture et l’industrie sont des économies productives.
Espace rural : espace marqué par les faibles densités (de populations, de 
constructions, d’emplois, d’équipements, etc.), les paysages où les formations 
végétales (forêts, prairies, cultures, friches, etc.) dominent et l’importance 
des activités agricoles en termes de surfaces (plus qu’en termes d’actifs). On 
définit généralement l’espace rural en négatif de l’espace urbain.
Exode rural : migration (souvent massive) de populations rurales vers les 
espaces urbains.
Exploitation agricole : entité économique, de dimension très variable, qui 
met en valeur une portion plus ou moins étendue de territoire, grâce à la 
combinaison de trois facteurs de production (terre, capital et travail) et 
produisant des denrées végétales et/ou animales.
Extensif (système agri-alimentaire) : se caractérise par de faibles investisse-
ments et de bas rendements. Il faut donc des superficies agricoles importantes 
pour parvenir à un volume de production donné.
Intensif (système agri-alimentaire) : se caractérise par de forts rendements à 
l’hectare obtenus soit par un travail manuel minutieux, soit par des inves-
tissements importants en capitaux.
Multifonctionnalité (de l’espace rural) : pluralité des fonctions de l’espace 
rural ; au-delà de la fonction agricole s’y développent des fonctions 
résidentielles, touristiques ou encore industrielles.

 COURS

Document commenté 
en ouverture de chapitre

Introduction du chapitre 
et annonce du plan du cours

Cours structuré  
avec des conseils,  
des renvois  
et des définitions  
en marge

Géographie des espaces ruraux
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  À RETENIR

  Lors des phases 1 et 2 de la transition démographique, les forts taux d’accroisse-
ment naturels alimentent l’augmentation de la population dans les espaces ruraux. 
L’exode rural vient limiter cette hausse. Quand la transition démographique est 
achevée et que l’exode rural se poursuit, les campagnes se dépeuplent. Du xixe au 
xxe siècles, les campagnes du monde ont connu ces différentes phases à des 
périodes et à des rythmes différents, et avec une intensité également contrastée 
selon les contextes.

  Le peuplement rural est marqué par la faiblesse des densités. Celle-ci est toute 
relative car les densités rurales atteignent 1 000 hab./km² en Asie des moussons.

  Le peuplement rural est structuré par la hiérarchie des lieux de peuplement et 
se caractérise par différentes formes de dispersion de l’habitat.

  En fonction de leurs trajectoires démographiques, les espaces ruraux doivent faire 
face au défi du nombre ou du vide, avec des conséquences très différentes en 
termes de développement rural.

 POUR ALLER PLUS LOIN

Bouba-Olga, 2021, « Qu’est-ce que le “rural” ? Analyse des zonages de l’Insee 
en vigueur depuis 2020 », Géoconfluences.
David O., 2020, La population mondiale, répartition, dynamique et mobilité, 
Paris, Armand Colin, coll. « Cursus », 4e éd.
Landy F., 2006, Un milliard à nourrir, Grains, territoires et politique en Inde, 
Paris, Belin.

NOTIONS CLÉS

  Transition 
démographique

 Exode rural
 Densité
  Peuplement 

de l’espace rural
 Renaissance rurale

6969

Corrigés en ligne

  ENTRAÎNEMENT

 Tester ses connaissances

1.  Définissez le terme de « périurbanisation » et montrez en quoi les espaces ruraux 
touchés par ce processus sont particulièrement contrastés socialement.

2.  Quels sont les manifestations et les espaces de la pauvreté rurale dans 
le monde ?

3. Qu’est-ce que la gentrification rurale ?

  Questions sur document

Pecanwood Estate (Afrique du Sud), une gated community au cœur 
de l’espace rural

Photo © robertharding/Alamy Stock Photo.

1. Décrivez le paysage représenté sur cette photographie.

2. En quoi ce document illustre-t-il les problématiques de la gentrification rurale ?

u Voir Méthode 
du commentaire 

de paysage p. 256-258.

Pecanwood Estate est un lotissement fermé et privatisé (gated community) comprenant à la fois des résidences principales 
et des résidences secondaires. Il est localisé dans la région rurale d’Hartbeespoort, qui regroupe un ensemble de villages 
comptant entre 60 et 3 500 habitants, situés à proximité d’un lac (correspondant en fait au réservoir d’un barrage). Pecanwood 
Estate est localisée également à proximité du golf. 

Éléments essentiels
du cours à retenir

Notions à mobiliser

Exercice de validation
des connaissances

Questions
sur document

Renvoi à la méthode
commentée

Lectures complémentaires
pour aller plus loin

24

p Photo © Christophe Quéva, 11-2022.

La photographie a été prise dans l’un des hameaux composant la commune de 
Kelilalina, au sud-est de Madagascar. Au premier plan, le grenier permet d’entreposer 
les cultures de riz ; au deuxième plan, dans la vallée, on identifie un village tanala 
traditionnel, avec des maisons en bois et des toits de chaume pour la plupart – les 
toits en tôles étant réservés aux plus aisés. Au troisième plan, on distingue les cultures 
rizicoles, et enfin, à l’arrière-plan, des collines avec une présence forestière plus 
marquée. Ces zones sont parfois exploitées dans le cadre d’une agriculture sur brûlis.
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  Les dynamiques 
de peuplement 
des espaces 
ruraux dans 
le monde

CHAPITRE

 1

PLAN DU CHAPITRE
I. Un monde de moins en moins 

rural ?

II. Les spécificités 
du peuplement rural

III. Trajectoires démographiques 
et enjeux de développement 
rural

 ÉTUDE DE CAS
Les évolutions de la population 
rurale aux États-Unis

Le fait démographique majeur des dernières décennies est 
sans conteste la spectaculaire croissance urbaine, que l’on raisonne 
en termes démographiques ou d’espaces urbanisés. Pour autant, 
la population rurale mondiale continue, jusqu’à aujourd’hui, à 
augmenter en valeur absolue. Cette croissance est tirée par deux 
géants ruraux que sont l’Afrique subsaharienne et l’Inde. De ce 
point de vue, les dynamiques de leurs campagnes souvent densé-
ment peuplées contrastent fortement avec celles d’Europe et des 
grands espaces russes, sud-américains ou nord-américains. Leurs 
histoires démographiques sont très différentes, et les enjeux de 
développement rural qu’elles supposent divergent complètement.

La transition démographique est l’occasion d’un accroissement 
important des populations. Elle s’accompagne, ou est suivie, de 
processus d’exode rural plus ou moins massifs. Ces étapes ont 
été franchies successivement, du xixe siècle à nos jours, par à 
peu près tous les espaces ruraux du monde. Ceux-ci, en fonction 
des rythmes de variation des soldes naturels, de l’ampleur des 
migrations vers les villes, de l’existence ou non de migrations de 
retour, se remplissent, stagnent et/ou se vident. On lit alors dans 
les formes de peuplement la vitalité ou la fragilité des campagnes 
du monde. 

Comment expliquer les différences de dynamiques démo-
graphiques et de peuplement des espaces ruraux ? Quels sont les 
enjeux de développement rural dans les espaces ruraux denses et 
dans ceux qui sont, à l’inverse, peu densément peuplés ?

Géographie des espaces ruraux
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aussi celle de la paysannerie européenne, avec la disparition des petites 
exploitations agricoles à la main-d’œuvre abondante. Dès lors, le cercle 
vicieux des disparitions d’emplois, fermetures des services, migrations, 
vieillissement des populations, s’est mis en place, de façon plus ou moins 
précoce et avec plus ou moins de vigueur selon les cas. Des relativement 
fortes aux relativement faibles densités, un nouveau paradigme de déve-
loppement a dû être trouvé.

L’ampleur de la crise démographique et la capacité à trouver de nouvelles 
trajectoires de développement sont inégales. Dans les campagnes isolées et 
celles en crise économique, les densités peuvent tomber sous la barre des 
10 hab./km², sans véritable perspective de redynamisation, à l’exception de 
quelques actions ponctuelles de revitalisation liées par exemple à l’arrivée de 
néoruraux. La disparition progressive de la paysannerie (ou de l’industrie 
rurale dans certains cas) n’a pas été relayée par de nouveaux moteurs écono-
miques, créateurs d’emplois et susceptibles d’inverser le solde migratoire. 
C’est le cas de larges pans de la diagonale des faibles densités en France, 
de l’Italie du Sud, du plateau central espagnol, des plaines polonaises, des 
campagnes d’Allemagne orientale, de la Grèce, des périphéries japonaises… 

Face à ces campagnes très fragilisées et marquées par la déprise 
démographique, les campagnes périurbaines, littorales, touristiques ou 
d’industrie diffuse ont pu bénéficier d’une renaissance rurale. La trame 
de peuplement y est restée très solide, les densités dépassent couramment 
100 hab./km². C’est le cas de beaucoup d’espaces ruraux de la dorsale euro-
péenne, de l’Italie médiane, de l’Ouest français ou encore des arrière-pays 
littoraux… Dans les cas les plus favorables, un cercle vertueux se met en 
place : un secteur d’activité innovant ou la proximité d’un espace urbain 
attirent de nouvelles populations, l’économie présentielle soutient l’emploi, 
les soldes naturels et migratoires redeviennent positifs.

❯  Diagonale des faibles densités (parfois appelée, à tort, diagonale du « vide », 
qualificatif qui laisse penser que ces régions sont inhabitées) : ensemble 
des espaces ruraux de faibles densités et peu dynamiques qui vont des Ardennes 
aux Pyrénées en passant par la Champagne, le nord de la Bourgogne et le Massif 
central.

❯  Dorsale européenne : ensemble des régions européennes, très urbanisées 
et à l’économie très dynamique, de Londres à Milan, en passant par le Benelux, 
le sud de l’Allemagne et la Suisse.

 Le saviez-vous ? 
Au Japon, les 

campagnes qui perdent 
plus de 10 % de leur 
population en 5 ans 
sont classées dans 
la catégorie kaso 

(surdépeuplement).
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 Les espaces ruraux périurbains de Mexico

Doc. 1 La croissance de la population dans les espaces périurbains 
de Mexico (1990-2020)
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Présentation des documents

■ Doc. 1 Article scientifique daté de 2013 présentant les mutations démo-
graphiques des espaces ruraux aux États-Unis (tendances générales 
depuis les années 1970, exemples-types d’espaces ruraux plus ou moins 
dynamiques).
■ Doc. 2 Carte de l’évolution de la population des espaces ruraux aux États-
Unis entre 2000 et 2015.
■ Doc. 3 Photographie d’un village en bordure d’une vallée, entouré de 
collines boisées. La légende évoque la beauté du cadre de vie, notamment 
les feuillages d’automne dans cette région.

Localisation

L’étude de cas porte sur les espaces ruraux des États-Unis, mais les docu-
ments s’inscrivent à différentes échelles : nationale (doc. 1 et 2), régionale 
(doc. 1 et 2) et locale (doc. 3), permettant de différencier des types d’espaces 
ruraux plus ou moins dynamiques sur le plan démographique.

Objectifs de l’étude de cas

Cette étude de cas permet d’analyser :
– les dynamiques de la population rurale aux États-Unis depuis les années 

1970 ;
– les facteurs d’évolution démographique (solde naturel, solde migratoire) ;
– les logiques de la renaissance rurale aux États-Unis.

Commentaire

 À la fin du xxe siècle, les espaces ruraux des États-Unis connaissent, 
comme dans la plupart des campagnes des Nords, un tournant démogra-
phique (turnaround, doc. 1) marquant le passage d’une longue période 
d’exode rural à une phase d’attractivité des campagnes. Dans le contexte des 
États-Unis, cette « renaissance rurale » (Bernard Kayser ) est dénommée 
« counterurbanization » par le géographe américain Brian Berry .
 Quels sont les facteurs de ce renversement démographiques ? Comment 
évolue-t-il dans le temps et quels sont les espaces concernés au sein des 
États-Unis ?

  Kayser B., 
1990, La 
renaissance rurale. 
Sociologie des 
campagnes du 
monde occidental, 
Paris, Armand Colin.

  Berry B., 1976, 
Urbanization and 
Counterurbanization, 
New York, Sage 
Publications.

Présentation,
localisation
et commentaire de l’ensemble
documentaire
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La dissertation

  La dissertation

      Qu’est-ce qu’une dissertation ?

 La dissertation est un exercice de raisonnement très codi� é par lequel 
l’enseignant mesure la capacité d’un étudiant à identi� er un objet de 
ré� exion, à sélectionner les informations les plus pertinentes et à les 
articuler dans une démonstration convaincante.

      Objectifs et enjeux de la dissertation

  Tout commence avec un intitulé de dissertation, dont la formulation 
est plus ou moins détaillée, qui invite à ré� échir sur une région, un 
type de territoire, un processus ou encore une notion géographique.
  De cet intitulé, l’étudiant doit dégager un questionnement à partir duquel 

il va établir une démonstration argumentée, appuyée par des exemples 
précis. Le premier enjeu d’une dissertation est ainsi de transformer l’in-
titulé en problème, une question qui va constituer le � l directeur de l’ar-
gumentation : c’est la problématique. Il est ensuite attendu de l’étudiant 
qu’il réponde au problème posé par une série d’arguments qui découlent 
les uns des autres. Le raisonnement doit ainsi conduire à la formulation 
d’une thèse en réponse à la problématique de départ.
  Une bonne dissertation doit par conséquent convaincre le lecteur que 

la thèse défendue est logique. La force de l’argumentation dépend de 
la capacité à structurer les étapes de la démonstration. Pour cela, il faut 
ré� échir plus particulièrement à l’enchaînement des arguments, via
les transitions. Elles sont essentielles car elles explicitent les liens de 
cause, de conséquence, d’opposition, les paradoxes.

Exemples d’intitulés de dissertation

Pr
ob

lé
m

at
iq

ue
 

ex
pl

ic
ite

–

+

•  Villes et campagnes en France
•  L’organisation spatiale de la métropole parisienne
•  Rôle et place des villes frontalières dans le système urbain nord-américain
•  Les quartiers informels dans les villes du Sud : territoires de la pauvreté 

ou moteurs de l’urbanisation ?
•  La mondialisation entraîne-t-elle une recomposition spatiale des villes ?
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Conseils et erreurs à éviter !

Un exercice de dissertation conduit souvent aux erreurs suivantes :

• Faire une leçon. Dans une dissertation, il est demandé à l’étudiant d’avoir un 
avis (une thèse) sur le sujet proposé : il doit donc trancher entre plusieurs inter-
prétations et défendre cette opinion grâce à des exemples argumentés. La simple 
récitation de connaissances ou une présentation descriptive sans argumentation 
sont donc à éviter.

• Le hors-sujet. Le hors-sujet consiste en un glissement vers un thème qui n’est 
pas au centre de l’intitulé proposé. Cela ne veut pas dire que ce thème n’est 
pas intéressant, mais ce n’est pas celui qu’on attend étant donné le sujet proposé 
à la réfl exion. Le hors-sujet découle souvent d’une volonté de vouloir écrire tout 
ce que l’on sait sur un sujet, sans hiérarchiser ses connaissances en fonction de 
leur pertinence pour le sujet donné.

      Les étapes de la dissertation

Suivre avec rigueur les étapes suivantes devrait permettre d’éviter les 
erreurs récurrentes.

1. Lire le sujet et l’analyser précisément

  Se poser les questions suivantes : quels sont les mots utilisés dans l’inti-
tulé ? S’agit-il de notions de géographie ? Dans ce cas, commencer par 
chercher la ou les dé� nitions. S’agit-il de mots du langage courant (ex. : 
crise, permanences, mutations…) ? Dans ce cas, chercher les dé� ni-
tions, voir si elles permettent de mobiliser des notions géographiques.

  S’interroger sur les espaces géographiques et les périodes temporelles 
concernés par l’intitulé du sujet. Il faut bien cerner les bornes spatiales 
et chronologiques : parfois, il ne faut pas hésiter à dire qu’elles posent 
problème et qu’elles vont varier en fonction du sens qu’on donne à 
telle ou telle notion.

  Porter une attention particulière à l’emploi du singulier ou du pluriel, 
qui modi� e la portée des notions. Le pluriel invite à questionner la 
diversité d’un fait ou d’un objet géographique alors que le singulier 
oriente la ré� exion vers le général.

La dissertation
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 Structure schématique d’une dissertation
•  Les étoiles indiquent un saut de ligne qui permet de délimiter visuellement les trois temps de  la  dissertation. 

Les traits en biais indiquent un retour à la ligne (sans saut de ligne donc) qui peut être accompagné d’un alinéa.
•  Une bonne dissertation doit être bien équilibrée : les parties du développement doivent être de longueur identique. 

Idéalement, l’introduction et la conclusion sont également de même longueur (il ne faut donc pas négliger la conclusion 
qui permet de répondre à la problématique présentée en introduction).

In
tro

du
ct

io
n

Entrée en matière / Accroche

Défi nition des termes du sujet /
Problématisation /

Phrase de problématique

Annonce du plan

***
[Option 1] [Option 2]

Dé
ve

lo
pp

em
en

t

Pr
em

iè
re

 p
ar

tie

Phrase d’introduction de partie Phrase d’introduction de partie

Première sous-partie Première sous-partie

Deuxième sous-partie Deuxième sous-partie

Troisième sous-partie Troisième sous-partie

Phrase de conclusion de partie *

* Phrases de transition

De
ux

iè
m

e 
pa

rti
e Phrase d’introduction de partie *

Première sous-partie Première sous-partie

Deuxième sous-partie Deuxième sous-partie

Troisième sous-partie Troisième sous-partie

Phrase de conclusion de partie *

* Phrases de transition

Tr
oi

si
èm

e 
pa

rti
e Phrase d’introduction de partie *

Première sous-partie Première sous-partie

Deuxième sous-partie Deuxième sous-partie

Troisième sous-partie Troisième sous-partie

Phrase de conclusion de partie Phrase de conclusion de partie

***

Co
nc

lu
si

on Reformulation/synthèse de ce qui a été dit dans le développement

Ouverture/mise en perspective

Schéma © Pascale Nédélec, 2016.
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[Introduction]

Dérèglement climatique, érosion accélérée de la biodiversité (si bien que 
la plupart des spécialistes évoquent une sixième extinction des espèces), 
perturbation des cycles de l’eau, de l’azote, du phosphore, défriches 
massives des grandes forêts tropicales, sont autant de mutations écolo-
giques d’échelles planétaires, ce que l’on nomme des changements 
globaux�. Ils touchent tout particulièrement l’agriculture, qui est l’ac-
tivité la plus en prise avec les milieux. Les systèmes agri-alimentaires, 
l’ensemble des acteurs et facteurs liés à la production, la transformation 
et la distribution de denrées animales et végétales�, sont non seulement 
impactés par les changements globaux, mais y participent également�. 
Les systèmes agri-alimentaires (SAA) mondialisés sont parmi les plus 
importants contributeurs aux émissions de gaz à effet de serre (GES), 
aux grandes déforestations, et à l’extinction de la biodiversité. Les agri-
cultures du monde, sont en retour parmi les activités les plus affectées 
par les changements globaux. La mondialisation des systèmes agri-ali-
mentaire est le processus d’intensification des échanges entre les acteurs 
de la production, transformation et distribution de denrées alimen-
taires, à l’échelle globale� : échanges de denrées agricoles et alimentaires, 
échanges d’intrants agricoles (engrais et produits phytosanitaires, 
machines…) flux financiers et d’informations. La mondialisation 
produit également des inégalités entre SAA très intégrés et de plus en 
plus performant d’un point de vue économiques, et SAA paysans, mal 
insérés dans les échanges mondiaux. Ces derniers sont plus touchés 
encore que les SAA mondialisés par les changements globaux auxquels 
ils ont pourtant moins participé : les changements globaux accentuent 
les inégalités produites par la mondialisation�. Dans quelle mesure les 
changements globaux sont-ils le fruit d’une mondialisation inégale des 
SAA, et comment remettent-ils en cause cette mondialisation ? Si la 
mondialisation des SAA participe aux changements globaux, les chan-
gements globaux affectent en retour négativement la mondialisation 
des SAA, jusqu’à la remettre en question�.

u  Caractérisation, dans 
le fil du propos, de l’un 

des termes clés du sujet : 
« changements globaux ».
u  Définition du deuxième 

terme du sujet

u  Début de 
problématisation du sujet. 
La problématisation ne se 
limite pas à une définition 

« sèche » des termes du 
sujet, mais les déploie, 

les confronte les uns aux 
autres, dévoile les enjeux : 

on essaye d’expliciter ce qui 
pose problème, pourquoi le 
sujet est intéressant et vaut 

d’être traité.

u  Définition du troisième 
terme du sujet, avec une 

application immédiate à la 
mondialisation des SAA.

u  La problématique en 
tant que telle n’est qu’une 

synthèse, en une phrase 
affirmative ou interrogative, 

de tout ce qui vient d’être 
explicité/ déployer dans 

le paragraphe précédent, 
et de tout ce qui va 

être développé dans la 
démonstration.

u  Annonce du plan

  APPLICATION  La mondialisation des systèmes 
agri-alimentaires à l’heure 
des changements globaux
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[I.  La mondialisation des systèmes agri-alimentaires 
participe des changements globaux]

Tout d’abord, en mettant les SAA en relation les uns avec les autres à une 
échelle globale, la mondialisation entretient une concurrence qui pousse 
chaque acteur à améliorer ses performances économiques�.

Les productions agricoles phares, comme les céréales, s’échangent 
sur des marchés mondialisés. Pour un prix mondial du blé par exemple, 
il s’agit pour les agriculteurs des SAA mondialisés d’atteindre la meil-
leure productivité du travail (le rapport entre les quantités produites et 
le travail mobilisé) pour être compétitifs par rapport aux autres�. Pour 
cela, les agriculteurs mondialisés utilisent massivement des engrais, 
des pesticides et des herbicides pour améliorer leurs rendements, et 
diminuer la quantité de travail. Ce faisant, ils participent très active-
ment aux changements globaux. C’est le cas par exemple avec l’usage 
massif d’engrais azotés dans les agricultures mondialisées. L’azote est 
un élément nécessaire pour obtenir de bons rendements. Or, produire 
une tonne d’azote émet deux tonnes de GES. Quand il est épandu, une 
partie de l’azote s’évapore sous forme de protoxyde d’azote, un GES au 
pouvoir réchauffant 300 fois supérieur à celui du CO2. Une autre partie 
est lessivée dans les cours d’eau et nappes phréatiques, contribuant à 
déstabiliser ces écosystèmes, comme le montre la diffusion des algues 
vertes dans les littoraux aux débouchés de grande région d’agriculture 
mondialisée (en Bretagne ou sur le littoral allemand et polonais de la 
Baltique par exemple). Les agricultures mondialisées participent ainsi 
activement à l’ouverture du cycle global de l’azote, ce qui contribue 
fortement au dérèglement climatique et à la pollution des eaux conti-
nentales et marines. L’exemple de l’azote montre comment les SAA, 
parce qu’ils sont mondialisés et mis en concurrence les uns avec les 
autres, utilisent des moyens de production qui engendrent des chan-
gements globaux�.

u  La première phrase de 
chaque sous-partie énonce 
clairement l’argument 
qui va être défendu. Les 
phrases suivantes ont pour 
objectif de l’expliciter, dans 
un souci pédagogique.

 Exposé de l’argument

u  Il est parfois nécessaire 
de donner au cours de 
la démonstration des 
définitions « techniques » 
ou de concepts importants 
mais qui n’apparaissent pas 
dans le sujet.

 Exemple situé qui 
illustre l’argument

 Phrase de conclusion/ 
transition qui reprend 
l’argument

u  La phrase de conclusion 
de la sous-partie est 
synthétique et fait le lien 
explicite avec le sujet. 
Certaines peuvent ménager 
une transition avec la sous-
partie suivante.

Présentation de chaque 
grand exercice Conseils et erreurs à éviter

Méthodologie
pas à pas

Conseils et commentaires
en marge

Application
de la méthode

Étude de cas constituée 
de plusieurs documents
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Introduction 
à la géographie 

des espaces ruraux

Les questions à se poser

nn Comment appréhender les spécificités des espaces ruraux dans un monde de plus 
en plus urbanisé ?

nn Quelles sont les caractéristiques et les mutations des populations et des sociétés 
rurales ?

nn Quels sont les enjeux liés au développement et à la diversification des fonctions 
non agricoles ? De quelle manière ces fonctions participent-elles au développement 
des espaces ruraux ?

nn Comment expliquer la dualité entre agricultures productives et « petites » agricultures 
à l’échelle mondiale ? 

nn Comment les trajectoires contrastées de développement agricole participent-elles 
aux mutations des espaces ruraux ?

nn Quels sont les enjeux d’aménagement et de développement local dans des espaces 
ruraux en profondes mutations, marqués par les disparités ?

Les espaces ruraux existent-ils encore ?

Des objets géographiques en question

« Quoi de moins exotique que la campagne ? C’est sur elle que s’est 
construit le cœur de la géographie académique française autour de Vidal 
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de La Blache. Mais cette campagne si présente pendant plus d’un demi-
siècle a été réduite à une portion congrue : à partir du moment où la 
géographie rurale classique a été détrônée par les études urbaines et par 
d’autres champs disciplinaires, la campagne a été reléguée au rang de 
territoire mineur, moins peuplé que les grandes concentrations urbaines, 
vidé de ses paysans […] . »

La campagne est souvent prise comme synonyme d’espace rural et 
elle se définit, comme lui, le plus souvent négativement : la campagne 
serait le contraire de la ville, de même que l’espace rural serait le contraire 
de l’espace urbain. Dans le monde actuel, et plus particulièrement dans 
les pays des Nords, la campagne apparaît « reléguée au rang de terri-
toire mineur » – face à la ville qui concentre toutes les attentions des 
chercheurs, des aménageurs ou même des populations : l’urbanisation 
croissante des sociétés et son corollaire, l’exode rural, ont progressive-
ment fragilisé et même parfois vidé les campagnes de leurs populations. 
Il s’agit là d’une évolution qui contraste fortement avec l’époque de la 
géographie classique de Vidal de La Blache (fin du xixe siècle), où la 
campagne constituait le cœur des recherches en géographie et le lieu de 
vie de la majorité des populations.

Est-ce à dire que les campagnes et les espaces ruraux ont disparu des 
travaux de recherche comme de la réalité des populations ? La réponse est 
évidemment négative : « le rural comme idée, concept ou objet de désir 
ne s’est jamais mieux porté […] : le bonheur serait à la campagne, dans 
le pré, dans le panier. Être, faire ou consommer rural devient mode . »  
De fait, dans les Nords, l’image de néoruraux quittant le « gris » de la ville 
pour s’installer au « vert » à la campagne est devenue un lieu commun, 
encore plus dans le contexte post-crise sanitaire de la Covid-19. À l’attrac-
tivité des produits du terroir et à la diffusion des AMAP (Associations 
pour le maintien d’une agriculture paysanne) fait écho le développement 
du tourisme rural, valorisant les paysages et le patrimoine rural. 

À l’échelle mondiale, il faut en outre souligner que, s’il y a, depuis 
2007, plus de personnes vivant dans les villes que dans les campagnes, 
celles-ci comptent encore près de 3,4 milliards d’habitants en 2017. La 
géographie des espaces ruraux a donc encore tout son sens à l’heure 
actuelle, même si villes et campagnes n’ont jamais été aussi proches et 
reliées.

 Weber S. et Zrinscak G., 
2013, « Introduction », 

Géographie et cultures 
[En ligne], vol. 87.

Les termes surlignés à la 
première occurrence sont 

définis dans les « Notions à 
maîtriser » p. 22‑23.

 Bonerandi E. et Deslondes O.,  
2008, « Éditorial :  

Où va la géographie 
rurale ? », Géocarrefour  

[En ligne], vol. 83/4.

 Voir Chapitre 6,  
Focus p. 164.
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Campagnes, espaces ruraux, ruralité : 
quelles différences ?

Si les notions de campagne et d’espace rural sont souvent prises comme 
synonymes, il faut toutefois les distinguer, dans le sens où la notion de 
campagne comporte étymologiquement une dimension plus agricole 
(champs et terres cultivées, au service de la ville) que celle d’espace rural. 
C’est en ce sens que cet ouvrage propose une « géographie des espaces 
ruraux », même si la notion de campagne y est également mobilisée.

La définition des espaces ruraux repose sur trois critères : 
 –  la faible densité de populations, de constructions, d’emplois, d’équi-

pements, etc. ; 
 – la prédominance des formations végétales (forêts, prairies, cultures, 

friches, etc.) dans les paysages ; 
 – et l’importance des activités agricoles en termes de surfaces (plus qu’en 

termes d’actifs), même si elles ne sont pas exclusives et même de moins 
en moins dominantes face au développement croissant de fonctions 
non agricoles.

La notion de ruralité est de plus en plus souvent mobilisée pour dési-
gner, au sens large, le caractère rural d’un espace, d’une population, etc. ; 
au sens plus étroit, elle désigne « l’ensemble des représentations collectives 
et des caractères concourant à une forme d’identité et de fonctionnement 
des espaces ruraux  ». Cette ruralité repose notamment sur l’importance 
des espaces ouverts et végétalisés, la valorisation d’un certain ancrage 
local, le poids des liens de proximité et d’interconnaissance, etc.

Des espaces ruraux aux fonctions 
de plus en plus diversifiées

Une fonction agricole entre enjeux alimentaires 
et non alimentaires

L’agriculture est l’activité historiquement prépondérante dans les espaces 
ruraux. Par son emprise spatiale très importante, elle marque les paysages 
et leurs évolutions sur le temps long. On distinguera dans cet ouvrage 

 Rieutort L., 2012, 
« Du rural aux nouvelles 
ruralités », Revue 
internationale d’éducation 
de Sèvres, n° 59  
[En ligne].
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deux grands types d’agricultures : les agricultures productives et les 
« petites » agricultures. Elles s’inscrivent de façon très différente dans 
les espaces ruraux. L’agriculture est le secteur économique qui emploie, 
à l’échelle mondiale, le plus de ruraux, et la principale source de création 
de richesse dans ces espaces. Jusque dans les années 1970, les géographes 
assimilaient couramment le rural à l’agricole.

Tout cela reste vrai dans les Suds et dans les pays émergents. L’agriculture 
y demeure encore aujourd’hui, et de loin, la première activité rurale : 
les campagnes de ces pays peuvent, dans leur très grande majorité, être 
qualifiées de paysannes. En revanche, dans les Nords, l’agriculture est 
désormais très minoritaire dans les espaces ruraux en termes d’emploi 
(moins de 10 % des ruraux sont des actifs liés à ce secteur) et de création 
de richesse, même si elle continue de marquer la plupart des paysages 
ruraux et d’occuper la majeure partie de l’espace. 

Au-delà de sa fonction première de production alimentaire, l’agricul-
ture y remplit des rôles multiples (entretien des paysages, renforcement 
des identités territoriales par les produits de qualité, production d’agro-
carburants…). Le fait que les agriculteurs soient désormais minoritaires 
dans les campagnes des Nords a changé de façon radicale la perception 
et l’analyse des espaces ruraux.

Le développement croissant des fonctions non agricoles

Dans un monde de plus en plus urbanisé, les espaces ruraux sont désor-
mais appelés à remplir de multiples fonctions. La première d’entre elles 
est résidentielle. Après les épisodes d’exode rural, certaines campagnes 
accueillent de nouveau des populations venues des villes, à la recherche 
d’un foncier moins cher et d’un cadre de vie jugé plus agréable. 

Ces migrations concernent d’abord les campagnes périurbaines : les 
nouveaux habitants continuent de travailler dans les villes et effectuent 
des navettes domicile-travail quotidiennes entre leur lieu de résidence, 
rural, et leur lieu de travail, urbain. Mais certaines campagnes plus isolées 
sont aussi marquées par une reprise démographique, en lien avec la 
diffusion du télétravail. Ces dynamiques permettent un développement 
de l’économie présentielle, nouveau moteur de développement rural. 
Par ailleurs, certains espaces ruraux voient se développer des activités 
productives autres que l’agriculture, avec l’industrie (souvent le fait de 
petits établissements) et le tourisme (dans les campagnes offrant un 
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patrimoine culturel et naturel remarquable). On constate un accroisse-
ment des inégalités entre les campagnes qui demeurent principalement 
agricoles, et celles qui parviennent à diversifier leurs activités, et donc à 
créer de nouveaux emplois et à renouveler leur population.

On attribue de plus en plus aux espaces ruraux des fonctions de 
protection de l’environnement. La protection sous forme de parcs natu-
rels y est plus facile à mettre en œuvre que dans les espaces urbains, les 
milieux « naturels » étant transformés de façon moins radicale par les acti-
vités humaines. La mise en place d’aires protégées peut être un élément 
de valorisation économique du patrimoine naturel, même si les conflits 
entre fonctions de protection et fonctions productives ne sont pas rares.

Finalement, le passage d’une fonction avant tout agricole à la multi-
fonctionnalité est un bouleversement historique entraînant des mutations 
majeures des espaces ruraux. On passe notamment de sociétés paysannes 
à des sociétés rurales qui entretiennent des liens étroits avec les espaces 
urbains. La diversification des fonctions concerne l’ensemble des espaces 
ruraux du monde, même si le processus est bien plus abouti dans les 
espaces ruraux des Nords.

Des espaces ruraux contrastés à toutes les échelles

Le rythme, l’ampleur et la nature des mutations sont très différents d’un 
espace rural à un autre. Chacun emprunte une trajectoire de dévelop-
pement et fait face à des défis très différents. À l’échelle mondiale, les 
contrastes sont forts entre espaces ruraux développés et multifonctionnels 
des Nords et espaces ruraux en développement des Suds, dans lesquels 
les « petites » agricultures peu productives restent prépondérantes. 

Mais les lignes de clivage ne se résument pas à cette dualité, et 
traversent les espaces ruraux à des échelles régionales et locales. Les inéga-
lités sont fortes entre les espaces ruraux qui doivent gérer une déprise 
démographique, ceux qui connaissent une « renaissance rurale », et ceux 
qui, en Inde ou en Afrique, atteignent des niveaux records de densités. 
Les inégalités apparaissent également très fortes entre les niveaux d’équi-
pement, de richesse, les taux de pauvreté. 

Face à cela, l’enjeu des politiques d’aménagement de développement 
rural est de lutter contre les inégalités et d’accompagner les mutations 
des sociétés et espaces ruraux.
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Objectifs de connaissances

Chapitre 1 o  Expliquer les dynamiques démographiques des espaces ruraux.
o  Analyser les différences de densité de peuplement.

Chapitre 2 o  Comprendre la diversité des modes d’habiter dans l’espace rural.
o  Mesurer l’importance des mutations des sociétés rurales.
o  Analyser les contrastes sociaux des campagnes.

Chapitre 3 o  Analyser les inégalités entre agricultures grâce aux notions 
de système agri-alimentaire, productivité et rendement.

o  Comprendre les enjeux de la mondialisation des agricultures.
o  Appréhender les mutations agricoles dans un monde en crise.

Chapitre 4 o  Connaître les caractéristiques des systèmes agri-alimentaires 
productifs, leurs forces et leurs fragilités.

o  Comprendre la diversité des débouchés des systèmes agri-
alimentaires productifs.

Chapitre 5 o  Connaître la diversité des « petites » agricultures et leurs 
dynamiques.

o  Savoir expliquer pourquoi les « petites » agricultures se trouvent  
au cœur des défis alimentaires, environnementaux 
et de pauvreté.

Chapitre 6 o  Connaître les principales fonctions non agricoles des espaces 
ruraux et les mutations de la ruralité qu’elles impliquent.

o  Comprendre l’enjeu du « terroir » comme gage de qualité 
pour le cadre de vie, les productions locales ou la valorisation 
touristique.

Chapitre 7 o  Montrer les liens entre mutations des activités et paysages 
ruraux.

o  Expliquer en quoi les activités rurales fragilisent l’environnement 
et comment, en retour, les nouveaux enjeux environnementaux 
affectent les activités rurales.

Chapitre 8 o  Analyser les principales sources d’inégalités dans les espaces 
ruraux en termes d’équipement.

o  Connaître les grands enjeux des politiques d’aménagement rural.
o  Identifier la diversité des acteurs dans l’aménagement 

et le développement local des espaces ruraux.




